
Présents:

Yann Salaun
Jeannette Cash
Claude Labetaa
Dominique Couturier
Jean Richard
Jean-Paul Quentin
Michael Leibman
Pierre Salane
Claude Beaujard (excusé)

Informations générales, compte rendu de l'action me née en 
2007-2008

La situation est en voie d'évolution dans la PVE. Un groupe s'est 
constitué à Heerlen (Pays-Bas), groupe qui veut introduire une 
adhésion individuelle au PVE. Ces gens ne sont pas 
espérantophones, mais acceptent l'idée de l'espéranto comme 
moyen de communiquer.
Des contacts ont été pris avec "Lingvo Lanĉilo", l'initiative britannique 
visant à introduire l'espéranto dans certaines écoles comme 
propédeutique à l'apprentissage ultérieur d'autres langues.

Mais en général, les parents ne veulent pas entendre parler d'autres 
langues que de l'anglais. En Allemagne, dans un land frontalier de la 
France, il avait été décidé que les élèves recevraient un 
enseignement de français comme LV1, mais il y a eu une levée de 
boucliers. On peut supposer qu'à leurs yeux, les enfants 
n'apprendront qu'UNE langue, il convient donc que ce soit l'anglais, 
qui est plus utile, et plus "facile".

La page de présentation de la commission a été actualisée, un 
nouveau texte de présentation mis en ligne..
Cette page est hébergée sur le site national des Verts.

Claude Labetaa a pris contact avec la Hongrie. Il veut mettre sur pied 
un échange direct entre le département de la Dordogne et le Komitat 
de JNK-Szolnok. Il va demander une audience à l'IA, pour essayer de 
mettre sur pied une formation d'enseignants.



L'association de Dordogne a environ 70 adhérents, et un bulletin qui 
tire à 200 exemplaires.

Au Congrès de Rotterdam, il y avait 35 personnes à la réunion 
d'AVE. Michael a pris les coordonnées des gens. L'auditoire était très 
intéressé par l'écologie politique, et semblait désireux d'agir 
concrètement.

Projets:

L'objectif n'est pas de parler, de convaincre, mais de faire.
Les démarches ne devraient pas être individuelles, mais collectives, 
exemple demander aux élus de répondre à un questionnaire: quel est 
leur degré de soutien à l'espéranto (de 1 à 5)
Pourquoi pas des formations d'élus avec le CEDIS?

Il faut qu'on ait un focntionnement administratif minimum, montrer 
qu'on est une structure fiable: comptes-rendus d'activité, bilans 
réguliers de trésorerie (et les archiver).
Il faut être modestes, et veiller à ce que notre action concrète soit 
irréprochable.
Une commission des Verts se voit allouer un budget en plus des 
cotisations recueillies, même si elle n'a que très peu d'adhérents.
En caisse il y a environ 500 €

Il faut utiliser cet argent, sinon cela sera compris comme une 
absence d'activité.

Cet argent pourrait permettre de créer un site propre de la 
commission, de type collaboratif (SPIP). Mais quel contenu? Car un 
site non actualisé ne présente pas d'intérêt.
On pourrait traduire des documents précis, courts, thématiques. 
Mais pas les fiches du Sinople, qui sont trop denses.

Contribuer au développement d'AVE. C'est jusqu'à présent une 
coordination qui ne recueille pas de cotisations, qui fonctionne avec 
des petits moyens et repose principalement sur le militantisme de 
Manfred Westermayer, qui est parfois critiqué pour cela (structure 
perçue  par certains comme  "non démocratique").



Ce serait bien d'avoir plus de membres dans la commission. On doit 
agrandir autant que possible le fichier, et relancer les gens par 
courriel, courrier papier et éventuellement téléphone.
Il y a un potentiel d'adhérents, pas  forcément adhérents des Verts. 
Par exemple, Grésillon a hébergé un stage sur l'écologie, à l'initiative 
d'Isabelle Jacob. Elle fait partie des gens à relancer.

Les élus Verts aussi pourraient être relancés pour leur rappeler qu'on 
existe et agit. Mais Si on se contente d'un simple courrier, il risque de 
ne pas être lu. Il faut donc quelque chose qui appelle une réaction. A 
qui l'envoyer? Aux députés français (4)? européens (4)? Aux 
sénateurs (4)? oux élus régionaux et départementaux (entre 10 et 
200)?

Travailler avec le  CEDIS est-il adapté à notre action? Certains en 
doutent.

Au niveau de PVE, Manfred et AVE ont été présents pour faire de 
l'info. Mais on peut s'intégrer au groupe de Heerlen, participer avec 
eux à la réunio annuelle du PVE. Pourquoi pas pratiquer la traduction 
simultanée pendant les conférences, afin de montrer les possibilités 
de l'Eo?

Enfin, faire de la publicité  il risque d'y avoir beaucoup de gens lors 
de la réunion de AVE à Bialystok, car les congressistes seront 
probablement autour de 3000.

Enfin, projet de basse priorité, Le cadre commun européen des 
langues -> le lier à la question de l'enseignement des langues, à 
savoir: cette enseignement est-il aussi efficace qu'on le pense?

 


